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un autre chimique. Une lutte s ’entreprend aussi contre la cochenille farineuse et 
contre les fourmis qui la disséminent.

Pour hâter la floraison et obtenir des fruits mûrissant au même moment, on 
applique des hormones.

Des fruits sont découpés en tranches qui sont mises en boîtes. Le jus pro­
venant des cœurs, de la chair issue du grattage de la peau et des déchets est éga­
lement mis en boîtes, de même que la mousse (crush) qui provient du conditionne­
ment des débris de tranches.

L. P ynaert .

* Phytopathologie forestière.

I. — M A LA D IE DU C H A N C R E D E S  C Y P R E S
C A U SE E  PAR M O N O C H A ETIA  U N ICO RN IS

L ’étude de l’aire d’extension de la maladie a prouvé l'existence de celle-ci, 
limitée d’abord au Kenya, au Tanganyika Territory.

Les premières manifestations d’attaque auraient débuté vers 1936, alors que 
l'identification du parasite sur des chancres au niveau du sol trouvés sur des cyprès 
plantés en 1929 à  Machakos aurait été faite en 1942 seulement par le D r N attra ss.

Les chancres se développent 3 à 4 semaines après le début des fortes pluies 
et surtout dans les endroits où les brouillards sont fréquents et souvent persistants.

L ’agent causal du chancre ne nécessite pas absolument la présence de bles­
sures à l'écorce pour s ’installer mais il a été constaté que l’élagage de branches 
vivantes augmente les attaques dans une proportion de 7 %.

Résistance et susceptibilité des diverses espèces de cyprès,

Le Cupressus lusitanica est de loin moins susceptible au chancre que le C. 
macrocarpa.

A S. Kinangop, dans une plantation, en lignes alternes de ces deux essences, 
établie en 1948, le pourcentage d’infection de C. macrocarpa passe de 28,4 %  en 
mars à 64,4 %  en août et 77,3 % en janvier alors qu'aux mêmes dates les pour­
centages de C. lusitanica atteints sont de: 8,4 %, 11,4 % et 18,6 % .

La résistance spécifique des trois espèces C. macrocarpa, C. lusitanica et C. 
torulosa ne serait vraisemblablement pas due aux exigences nutritives du cham­
pignon mais plutôt aux caractéristiques morphologiques et histologiques des espèces 
précitées.

II. — PO U R R ITU R E D ES R A C IN ES, D U E A ARM ÏLLARIA

Le Cupressus lusitanica attaqué par Y Armillaria est susceptible de vaincre la 
maladie, du moins temporairement.

Des Pinus patuka et P. radiata âgés de 2 ans et plantés sur un terrain boisé 
antérieurement en Cupressus macrocarpa ont été entièrement tués par Armillaria. 
Une plantation adjacente en C. lusitanica montre une faible incidence de la maladie.

Dans une expérience contrôlée à 2 endroits différents, une série de tranchées 
de 75 cm de profondeur à des distances variables des centres d’infection n’a pas 
empêché l’extension de la maladie. L ’enlèvement complet des arbres malades avec 
le plus possible de racines s ’est montré effectif comme moyen de lutte.

III. — A U T R E S M A LA D IES D E S  A RBR ES

Des « pourritures du cœur » dues à des infections par les racines et par des 
plaies au-dessus du sol ont été constatées dans des plantations de cyprès.
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Une attaque par Helicobasidium compactnm a été décelée sur de jeunes plants 
de Chlorophora excelsa. Le grand nombre de plants morts serait dû à une très forte 
pluviosité associée à la maladie précitée.

Dans une plantation voisine de la précédente, des sujets de la même essence 
ont été tués par le F  ornes (nuxius).

Il a été décelé du « die-back » dans les sujets les plus élevés d’une plantation 
de Pinus radiata ; seul le Pestalotia funerea a pu être identifié et serait probablement 
un agent secondaire du dépérissement constaté.

(Résumé extrait de East African Agriculture and Forestry Research Organisa­
tion - Annual Report 1950. East Africa High Commission P. O. Box 21, Kikuyu- 
Kenya).

Renseignements de la station forestière de l'Inéac.
(Réserve de la Luki)

Du rapport annuel de la Station Forestière de Ylnéac installée au Mayumbe 
(Réserve de la Luki), nous extrayons quelques renseignements susceptibles d’inté­
resser les techniciens comme aussi les utilisateurs et exploitants de bois coloniaux.

I. — IN FL U E N C E  D E S A N N E L A T IO N S SU R LA T E N E U R
D E C ER T A IN S BO IS E N  A M ID O N

Organisée en octobre 1948, l’expérience d'annélation des Terminalia superba 
s ’est achevée durant le présent exercice. Cette étude, poursuivie actuellement au 
Laboratoire forestier de Gernbloux (Professeur J. F ouarge) à l’aide d’échantillons 
prélevés sur les arbres traités, vise à contrôler l'élimination des réserves amylacées 
et, par conséquent, la résistance du bois limba aux attaques de Lyctus. Alors que 
l’annélation se pratique le plus aisément en saison de pluies, l'opération s'avère plus 
avantageuse en saison sèche (faible bourrelet de cicatrisation, émission moins impor­
tante de rejets en dessous de la zone annelée, attaques vraisemblablement moins 
sévères de borers). Il semble donc que la période idéale doive se situer à la fin de 
la saison humide.

II. — SU PP R ESSIO N  PAR A N N E L A T IO N  D E C E R T A IN E S  E S S E N C E S
D A N S L E S  P E U P LE M E N T S A A M EN A G ER

Touchant les essais en vue de supprimer les essences de valeur médiocre dans 
les peuplements, l'annélation fut efficace pour les espèces forestières suivantes, sous 
la réserve d’entailler la zone extérieure du bois sur une profondeur de 5 à 10 cm :

Pachylobus pubescens,
Pentaclethra Eetveldeana.
Hymenocardia ulmoides,
Pseudospondias microcarpa,
Ricinodendron africanum,
Canthium Oddonii,
Crumilea sp. (T oussaint  2183),

D onis 1529 (T san ia) et 
D onis 1408 (N ’zem bila).

Par contre, Antrocaryon micraster et Sterculia tragacantha ont réagi à l'in­
cision grâce aux puissants bourrelets de cicatrisation qu’ils ont rapidement formés.

Jusqu’à présent, les essais d’empoisonnement, qui se poursuivent à l’aide d’une 
gamme étendue de produits, n'ont guère donné de résultats tangibles.


